
La Revue Canadienne.

ESPAGNE.- Les députés progressistes ont
fait, le 2 mai, jour anniversaire de la premiére
insurrection contre l'armée française, en 1808,
une démonstration toute politique. Ils se soit
réunis au nombre le quarante dans tu banquet
patriotique, sous la présidence de M. Olozaga.
On remarquait entre autres: MM. Antonio
Gonzalez, Pascual Madoz, Infante, Van-Halen,
Lujan, qui ont joué iti grand rôle sous la ré-
gence d'Espartero. Des toasts ont été portés à
la reine constitutionnelle Isabelle II, aux illus-
tres victimes dt 2 mai, à l'indépendance et à la
liberté (le l'Espagne, à l'union éternelle da parti
progressiste, au prompt retour des émigrés, con-
formément aux désirs de Sa Majesté ; à l'illus-
tre duc de la Victoire, aux droits politiques et
civils, à l'émancipation des peuples, à la glorieuse
résurrection de la Pologne, à la liberté du Por-
tugal, à l'allègement des charges qui pèsent sur
les contribuables, aux améliorations et aux pro-
grès de notre condition sociale. M. Olozaga,
en parlant du projet déloyal contre les libres
prérogatives de la reine constItutionnelle, dénon-
cé par un journal, a déclaré que le parti pro-
gressiste, animé des plus loyaux sentiments,
était prêt à mourir pour la défense de la reie
et des institutions représentatives.

La reine s'est contentée de revêtir ce jour-là,
2 mai, des habits de deuil. Toute sa maison a
pris aussi le deuil pour la journée.

Le président du congrès, M. Castro y Orozco
est mort le 4 au matin, à sept heures, presque
subitement.

Le ministre (les finances a lu un exposé de
la situation financière du pays. Il a évaiué le
chiffre des dépenses des six derniers mois de
l'année 630 millions de réaux (160 milligs de
francs). Le budget des dépeises pour l'année
1848 est porté à 1 milliard 257 nmillions de réaux
(316 millions de francs).

Par un décret en date du 5, la reine a pro-
rogé les cortès, sans ajournement déterminé
pour la reprise des travaux ; et le même jour,
a quatre heures du soir, elle est partie pour
Aranjuez, où elle doit rester jusqu'au coim-
inencement de l'été, pour se transporter cii-
suite à la Granja ou a l'Escurial. Le mari de la
reine in'acconpagtiait pas Sa Maje-té, et l'on
ne disait pas que ce prince dût l'ailler rejoindre.

ALLEMAGN E. Tiroubles à l'occasion (es graîns.
-Nous avons, il y huit jours, annoncé (les
troubles à Nuremberg (Bavière). A Ulîn, à Stutt-
gard, à Tubingue, à Stettin, à Posen, à Cassel
(Hesse électorale), à Bernburg (duché d'AnIalt)
à Wittemberg, à Schoningen (duché de Brune-
wick), ce triste exemple a été suivi. En iBo-
hême, a Egra, Plan, Pilzen, Klattai et auitres
villes, même tentatives. Le peuple s'y est nis
en mesure le s'opposer de vive force à toute
exportation de blés en Saxe. Il a formé un cor-
don qu'aucune voiture chargéede graimns ie petit
franchir. Pour calmer ces désordres, les auto-
rités pourront bien prohiber l'exportation ; la
position de la Saxe, déjà si fâcheuse, s'en trou-
vera encore aggravée.

De toutes les villes que nous venons de citer,
celles qui ont été les îthéâtres des plus graves
désordres sont Ulm, Stuttgard et Schteningeni. A
Tubingue, ils ont pu être conjurés par l'inter-
vention des étudiants commandés par leurs pro-
fesseurs et munis d'armes blanches.-A Ulm,
c'est le 1er niai que ces scènes ont coiirnidIncé,
déterminées par la cherté des grains et des
pommes de terre. Les marchands ayant exigé
des prix très-élevés, le peuple les força de les
diminuer et répandit une grande quantité de
pommes de terre sur la place. Au même ins-
tant, ure émeute éclatait près dumagasin à blé.
Le meunier Weiland, que l'opinien publique dé-
signait depuis longtemps comme accapareur, fut
gravement maltraité.

A Stuttgard, le 3 au soir, une maison de bou-
langer fut attaquée. La garde bourgeoise pa-
rut, et gientôt après arrivèrent le gouvernetur rie
la ville,*lieutenant général Leppe, et le prince
Frédéric de Wmîrtemberg à lit tête <le la cava-
lerie et de détachements d'infanterie. Ils firent
des exhortations qui ne servirent qu'à faire au]g-
monter le tumuilte. Oin se borna (l'abord à em-
pêcher les rassemblements dans les rues ; mais
biientôt une grêle de p)ierres, un coup de fetu et la
construîction de barricades parurent être le signal
de violences plus graves. Plusieurs officiers et,
soldats avaient été blessés par des pierres. Alors
la cavalerie fit des charges à l'atrme blanche,
l'infanterie renversa les ba rricadhes et les séditieux
prirent la fuite ; mais les attroup)emlents se for-
mnèrent de nouveau sur d'autres points, et des
pierres furent lancées sur les soldats du haut des
maisons. A six heures et demie, le roi s'était
rendu sur le théâtre des désordres, acconpagné
(it prince royal et de son état major. Les per-
turbateurs ne se dispersèrent que vers las onze
heures du soir. Ils firent leurs derniers efforts
près de la Mosenbachbrucke, la rue du Marié
et la place de Léonard. A la Meseubachbriek-,
un peloton d'infanterie fit feu sur une nasse d'în-
dividus qui arrivaient à l'endroit où était le roi.
Un des séditieux est resté mort sur la place ;
d'autres ont été blessés*de coups de lance et de
sabre. Douze cavaliers ont été blessés, dont
cinq grièvement. Les sommations avaient été
régulièrement faites. La tranquillité a régné
pendant le reste de la nuit.

Dans le duché de Brunswick les bâtiments du
domaine royal de Wallçenried, renférmant de
grandes quantités de grain's et de pommes de
terre ont été incendiés.- Une circonstance qui
paraît commune à toutes ces émeutes, c'est qi e
la foule attend la troupe de pied ferme, résiste
aux charges à l'arme blanche, et lutte parfois
même encore après les décharges les plus meur-
trières.

ÉGYPTE.-Le vce-r vi fat exécuter en ce
tuoment des travaux d'ass inissemnent gigant -s-
(ques dans le but de faird d:sparaître la r ste de
ces contrées qui en sent le berceau. Toute a
popuilation égyptienne est tqmuue d'y prendr.
part.

IMPORTATION DU PRINTEMPS.
MAÂRCHANDISES NOUVELLES.

M.® LMEEADER SEPSN
NNONCE respectueusement aux dames et au public de Montréal, l'arrivée par l'Erromanga, de
parie d'un des plus beaux et des plus considérables assortiments (le CHALES qui ait jamais été

inporté en cette Provinîce, dout le plus grand nombre sera offert au prix des manufacturier.
-AUSSI-

Une grande variété d'étoffes fasliionables pour HABILLEMENTS DE ,DAMES.
500 Collets et Chemissettes du plus beau travail à l'aiguille, des plus nouveaux patrons

A MOITIE PRIX,
Chapeaux, Rubans, Fleurs, Gants, Bas, Dentelles etc. etc., TOUT NOUVEAUX.
Les marchands sont invités à examiner différents lots de Châles, que pour le genre et le bon marche se

rencontreront rarement sur ces marché.
Le3 midistes peuvent s'approvisionner de petites quantités de toutes espèces de marchandises aux prix

en gros.
UX SEUL PRIX DEJlldXDE.

No. 175, rue Notre-Dame,
l'Ancienne Banque d'Epargne.

1er juin 1847.

HfiEL DES SOURCES DE VARENNES.
ES PRIOPRIETAIRES (les Sources de Varennes ont l'honneur d'annoncer à leurs amis et au public

I quils viennentt d'ouvrir leur Ilotel pour recevoir les visiteurs duraut la belle saison. Vû le patro-

nage qu'on leur a donné l'ai dernier, ils ont pu faine

LO iua AEIma- R à = ®31A RR®DI
à laniàaison et dépendances. Ils se flattent que leurs efforts pour rendre le séjour aux EAUX agréable

aux, visiteurs seront récompensés, et que ceux qui les honoreront de leur visite seront satisfaits.
Leur charges seront ragonnables, c'est-à-dire $1 par jour ; $6 par semaine. La table sera fournie avec
tout ce que les machés de Montréal pourront otfrir de mieux. Quant aux bienfaits que les invalides et

lus mTialade.s peuvent r1tirer (e l'usage des eaux, ils sont assez connus qu'il est inutile d'en parler.

Varenines, 1er juin. 1847.

BIJOUTERIE NOUVELLE.
NO 1 )SO,îfl fljT T? NO S0,

RUEM1RUE

ST, PAUL, l 1 3 iN) ST. PAUL.
VIS 1 VIS LA1 PL./CE JLCQUES ClIRTIER,

L'HONNEUR d'informer ses amis et le public qu'il vieitde recevoir par les arrivages du printemps un
assortiment considérable d'articles de BIJOUTEiRE NOUVELLE et du dernier goût parmi lesquels

sont les suivants

Montres de dames émaillées cii or, couvertes.
Dl ( do do d double boëte.

Montres de messieurs en or couvertes et double bcëte, Leeer et Lepine.
Montres d'argen:t levier à ancre, échapement à cylindre et vertical.
Horloges de fantaisie montées sur poreclaine et en or avec vases et fleurs.
Meilleures Hrloges anglaises à ressort et, lorloges pour bureaux.
S Horloges à ressorts amuricaines et de Bureaux.
Horloges américaines de huit jours et de 24 heures.

PENDANTS OU BOUCLES EPINGLETTES, EPINGLES

)'OREILLES DU DER- BAGUES DE PIERRES

NIER GOUTIJU I Miii. PRECIEUSES,

SEpingles ptir messieurs, Loquets, Ceurs et Croix en or, Ornements de cou, Chaines d'or, Chaines-Gardes
a spour montres, Chines d acier, en sautoir dito, à Braguette, Rubans iU.la Louis-Philippe avec ornements

ci or et acier, Chuines et Clefs à Montres, d'argent et d'or anglaises et françaises, Boutons d'or et émaillés
pour chanises, Anneaux de mariage et tous autres articles de bijouterie importés. Colliers de jais, Lunettes
mlitées en or ou en ar"'î1t et en argent platé, Lorgnette simple et double montées en or ou en or platé, en
acier, caille, Verres et Lunettes de spectacle de toutes sortes avec boites etc., Tabatières en argent,
Cuillers et Fourchpttes d'argent toutes faites ou faites sur commande, Huiliers platés, Porte-Carafes, Couverts
de plus et toutes espéces d'articlds de table. Chandeliers, Cabarets, Mouchettes et Coupes d'argent et platées,
Gobelets pour enfants, Cuillers et Fourchettes platées en argent d'Allemagne, Couteaux et Fourchettes d'acier,:è
C)uteaux à manches blancs d'ivoire, à la douzaine, dito à manche d'écaille ou de bois, Canifs et Ciseaux,r
Rasairs de la meilleure qualité, straps à Rasoirs, Savon et Brosses à barbe. Fusils de chasse à un et deux

coups, Pistlets à cylindre, etc. etc. Flasques à poudre, ceintures à plomb et une variété de caps à percussion.

-AUSSI-
UX GRAVPAS S. ssORTIME NT D'OBJETS D'./IRT E T DE F./X T.JiISIE,

Ecritoires, Bîtes à ouvrages peur dames, boîtes de toilette pour messieurs, boîtes à montures d'écailles, boîtes

et secrétaires de bois rose, Thermométres, Pots pour l'eau chaude couverts, Compas de poehes,
-ET ENCORE-

UNE GRANDE VARIÉTÉ DE PARFUM ERIES FRANÇAISES, PANIERS FRAN-

ÇAIS ET AMÉRICAINS, ETC., ETC.
Montréal, 8 juin, 1847.

E N. 24 RUE NOTRE-DAME, 2

9 (VIS-A-VIS L'EGLISE ANGLAiSE.)
NFRMENT respectueusement leurs nombreuses pratiques et le pmublic en général, qu'ils viennent

S2U de recevoir leur assortimenît génîéral de nmarchanîdises du prinitemps, parmi lesquelles se trouvent le C
meiîcllcur choix de

~ pour Damnes, qui ne laisse rien à désirer de iecx, lavec belles fleurs françaises de tous genres, gants gr
, l <idt français, patronis de Robie (l'une étoffe et gout nouveau, Châles cashmiere et satin, étoffe a pantalon ~

e~ t veste, etc,-A~ussi,

Monitréal, 24 mai 1847.

A YEDE
COT ' S de Cuir à Semelle de St. Pie

et Gilasgow.
10 0 0) Idein idem Peaux fraiches, (Slaughter.)

S O 'den idem meilleur Cuir à Harnais.

7M Doz. Peauz, Veau français, reçues par
le Sophis Moffatt.

'ache cirée, Kip, et Vache fendue,
Peaux de Veau d'Angleterre, d'Irlande et des Etats-

Unis.
Cuirs à patent" de toutes sortes.
Doublures, Bordures et Bazannes idem.
Cuir à Selle et à Bride, Peaux de Cochon.

-AUSSI-

Un assortiment général (te Carnitures de toute espece
pour les Selliers, Vernis, etc. J. PRATT U Ci E.

Montréal, 31 mai 1847.

LI B.R AI R E,

T1IENT d'ouvrir titiN Magasin dansla rue ST. JOSEPH,
PREs DE L'EGLIsF. PARolîSIALE. Il aura tou-

jours en main, toutes sortes de Livres d'Ecoles, de Prieres
et de Piété, des Jouets pourý les enfants, etc. Il se
chargera de tout ordres et commissions de libraire pour
l'Etranger.

11 imai 1847.

DR. MACDONNELL,
1 D 1 nép (é de la rue Caig,

At Ni'. C m Ru cSinit Jacques.

A GRAND MARCHE!

SONT OFFERTES EN VENTE

AU-DESSOUS DU PRIX COUT/NT
TOUTES LES

MARCH ANDXSES SECES
Dans le magasin ci-devant occupé par

MR. A. HAMILTON,
N o. 3, rue \ otxe-D ame.

WM. MALSBURG.
14 mai, 1847.

MARCHANDISES NOUVELLES.
./rrivages du Printemps

Le Soussigné reçoit par les Vaisseaux Mahaice, (Caledo-
nia, .dlbion, Erronanmga, Britannia, CSur de Lion,
AInne, J1qua Marina, John Bull, Flora M3uir, Great
Britain, Montezuma, Cambria et Ottawa, un assart
ment Général en Soiries, Cotonnages, Lainages, Toiesl,

te , &C.
JEAN BRUNEAU.

( No. 140 Rue notre Dame.
M No. 7 Rue St. Joseph.

Montréal 17 Ma 1847.

AUX ENTREPRENEURS.
ES Personnes qui voudront entreprendre la cons-
traction d'un MOULIN à FARINE, dans la pa-

roisse de St- Césaire, Seigneurie Debartzch, voudront bien
s'adresser pour prendre des arrangements au bureau Sei-
gneutrial.

21 mai. E. S. DuE ROTTERMUND.

"0 PARtTS a vendre dans le Steanmboat RZICHE-
;5 4LIEUJ.

20 mai.

S'adresser à
A. & L. Si-. LOI§,

,FjSEIGNE DU

No. 122,
RUE ST. PAUL.

CAS 7201?

No. 122,
RUE ST. PAUL

Hardes Faites,_MarchandisesSeches, &c,

MR. LOUIS PLAMONDON
A L'HONNEUR é'evenire publie qu'lent d'ouvriràl'endroit indiqué un vaste Magasin deudEtee ardes di5es1 hemerardIallenpiartout laits. On pourra se procurer chezlui mles Effens et des Hardes à 15 pour 100 meilleur marché que paruout aiiieuurs ; ses pri x é tant ex îremementréduits. TOn trouvera au No. 122 coin des Rues St. Paul et St. Gabriel, en toutes saisons, t n assorti -

memnt et un choix considérables de vêtements confectionnés avec les plus zrand ois nuavec dexelleote
Etitfe et à la portée de toutes les fortunles.-AVIS AUX AMATEURS DU BON MARCHEa

DEPARTEMENTS DES HARDES FAITES.
500
200
800
200
500
200
200
800

1200
150
150
150
400
200

Surtouts, Frocks, de drap noir et couleurs 22 6 25
Gilets Do. 12 6 14
Habits de Tweed gris 9 O0

Do. Gold mixed O O 2c
Vestes Do. de différents patrons o O 3

Do. de Satin noir 0 O 8
Do. Velours (le soie noire et couleurs o O 10

Culottes (le Drille gris et barré
Do. Bomuragan gris et blanc o o 4

Gilets de Drill blanîc O O0 3
paires de Culottes de Drap bleu et noir o O il

Do. Do. de Casimere O O 10
Habits et Surtouts à la D'Orsay pour l'été O O 15
Habits de chasse de toutes sorte. de patrons o o 12

HABILLEMENTS FAITS SUR MESURES.
Habit de Drap superfin, (Dress Coat) pour Monsieur de

Do. Dor Frock Do. 25 0 à 40 0
Pantalons de beau Drap fin 15 O à 25 0

Do. Deeskinî et Casimere 12 6 à 20O
Vestes de Soie, Satin etc. 10 O à 20 O
Habits pour Deuil faits à ordre clans le plus court delai.

M. LOUIS PL AMNONDO0N ayant à son service des Tailleurs habiles sera toujouirs su couirani <tes modes nouivellest es osivragcs sont Carantis. lIatuill-,mintdeus iit8le toutes grandeurs et qualité. de los. à 20,.
M. L. tP. reçoit par les premiers arrivages, un -rai assortimnent d'Etrmýs et de MrtanlssSèchies de toutes sortes*Draps, Soieriets, Casiiîers, £>oeskiiîs, Satiîus, Gants,) Toiles, Cols, Cravates, Chapeaux, Casquettes, &c.

25 à 0

QUE PARTOUT AILLEURS.

POINT DE SECON"D PRIX.

203 ~A W14 }II~?~T~1TL'JI1 203.
RU NOT RUE OEDAME.

(Partie Ouest.) 
- (Partie Ouest.)Premiere Importation de la Saison.

J . ance respectueusement aux Dames de Montréal, qu'il vient è0•,- B Orecevoir, ( par la voie de Nev-York et lu Lac Champlain) unortiment de MARCHANDISES d'ETE d'un choix le plus nouveau et le plus à la mode, de

MARCHANDISES DE PARIS CONEANT
MOUSSELINE e LAINE française, MOUSSELINI, 1, BA REGES'CH ALES (le Barège de Satin rayé, COLLETS en Mousseline brodée, CHEMISSETTES,RUBANS pour Chapeaux,-GANTS de la meilleur manufacture de Paris, - FLEURS Artiiciellesd'une grande variété,-DENTELLES,-FRANPE,-BOUTONS,-etc. etc.

Montréal, 7 niai, 1s47.

5.000 PIECES ' TPR1i- sE el

A vendre à bon marché au No. 122, Coin des Rues St. Paul et St. Gabriel.--7 mai.

Ls. PLAMONDON.

RUE CRAIG.T LIL RUE CRAIG

GRANDE VARIETE DE PATRONS ET DE COULEURS.A VENDRE 
au No. 163, Rue Crag, près di,S IARCHE A FOIN00 verges de Tapis FLEURIS à l'HIUILE, De Patrons magniques et varié

a usi pour Couvsert res dte Tables, Pianos &c. Toiles et oie cirées pour différents uîsagsp Toiles pur Clon, P eaux ap li
Maîitea ix &C, -7 Mai

ANCIEN MAISON

EtablissementD L deONDpEr
Une porte au Xord de la Place d'drmes, Rue Notre-Dame.

REÇU par les derniers artivages d'Automne, par le Greut Britain et le Lady Secton etattendu de jour enjouf
par le Great Britain et le John Bull un magnifique assortiment de CHAPEAUX DE SOIE, SATIN, VE-

LO ùRS FT DE CASTOR, à vendre par le S.ssigné à ses bas prix ordinaire', à l'ancien étabsseIent de Chapelle-
rie de Londres, une parte au nord de la Place d'Armes, rue Notre-Dame.

4 mai 1847. ANDREW HAYES.

£® ? L. ZEPERANcL,
NO. 73 & 82, etS NO. 73 & 82,

PLACE JACQUES CARTIER.
Porte voisine de M. L. P. Boivin, Ofévie, Bijoutier,

IENNENT de recevoir une partie de leurs MARCHANDISES du PRINTEMPS, consistant en Draps fins et

super.inis, Casimirs,, Suiries, Subans, Toiles, Lainages et Catoiades en grandes variétés.
-AUSSIC H AP ]EA UTX FRANÇAIS et ANGLAIS des goûts les plus récents. Ils ont toujours

.u en maim une collection de HARDES FAITES de toutes espèce, par lesmeilleurs tailleur ret de matériaux garantis. Ils cenfectionneront aussi les hardes à ordre pour lesquels ils gardentles premiers ouvriers.
A. & T. L., saisissent cette occasion pour remercier leurs amis et le public del' encouragement qu'ils ont reçud'eux, et ils esperent par leur assiduité aux affaires et la supériorité de leurs articles mériter une continuation des mêmesfaveurs.

EDE SON, FRERE & E. VIENNENT de fai-IV K IIR Edébarquer du steam-
boat de ce matia, un assortiment complet de CHAPi, AUX DE PARIS à la dernière mode, veuus par la voie de Li-verpool par le Charles Jones maintenant à Québec.-24 mai.

IN E MOTREA'Lerai
Seront maintenant ouverts tous les jours au public, depuis 5 heures A. M. à
10 heures P. M.-Chaque Bain TRENTE SOUS.

Montréal, 30 Avril, 1847. GEO. )ARTH.


